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La Parole de Dieu à l’Assemblée de la Mère de Dieu 
La naissance du Seigneur dans le cœur de l’homme. Le temps doit être englouti par 

l’éternel. Le désir saint de l’Epouse céleste pour Sa mariée. 
 
 

  
 
Mon peuple, J’aime d’être avec vous par la Parole, Me réjouir et célébrer parmi vous, car Moi 

aussi J’ai besoin de consolation, de joie et de paix, Mon cher fils. Je ne sais, Mon fils comment vous 
fortifier davantage, comment vous rendre plus heureux, comment vous consoler davantage, afin que 
vous sentiez combien Je suis proche de vous, combien Je suis proche! Que la paix soit avec toi, Mon 
fils, car Je t’ai créé précieux afin que Moi aussi, J’aie quelque chose de précieux sur terre, afin que Moi 
aussi, J’aie quelque chose, Mon fils, afin de ne pas être pauvre au temps de la fin. Que la paix soit avec 
toi! Prends la paix, prends, Mon enfant, prends, Mon fils, car tu en as besoin; prends et amasses-en 
beaucoup, afin que Je sois riche de Ma paix en toi. Je ne viens pas vous dire «Joyeux anniversaire!», 
comme le monde le dit lors de la célébration de la naissance du Seigneur. Je viens vous dire: que la paix 
soit avec vous! 

Que la paix soit avec vous, petits enfants de Mon peuple! Oh, comme Je Me réjouis pour Mes 
enfants purs, en qui Je suis né et où J’ai grandi; né en eux, dans leurs cœurs, et élevé en eux par leur foi 
et leur amour. 

La naissance du Seigneur est une grande fête dans l’homme. Cette fête est incompréhensible 
pour le monde. Je suis né du corps d’une Vierge pour ceux qui veulent croire en Celui qui est venu du 
Père. Mais Je suis né dans la Vierge, et cela est antérieur à toute naissance. Je suis né dans son cœur. 
Son cœur M’a enfanté en elle dès qu’elle a lu dans les prophéties concernant le Fils de Dieu, Qui 
viendrait sauver le monde de la destruction éternelle. Elle M’a porté dans son cœur, qui M’avait enfanté 
en elle, et elle M’a élevé en elle jusqu’à ce que l’archange vienne annoncer que Je fuirai inséminer en 
elle. Et ainsi le Fils de Dieu, appelé la Parole, s’est fait chair. 

Mon peuple, nous célébrons la naissance, et voici, Mon fils, la Parole s’est faite chair dans le 
livre, la Parole est placée sur le livre et devient un livre, afin que tout ce que Je dis demeure à jamais. 
Amasse, Israël, amasse, Mon fils, amasse. Que Ma parole ne reste pas seulement prononcée. J’ai établi 
Ma ferme demeure, afin que Je sois parole, afin d’être inscrit dans le livre, afin que beaucoup Me 
prennent pour nourriture spirituelle, afin que celui qui lit Ma parole prononcée par Ma bouche Me 
reçoive comme une naissance dans son cœur. Celui qui croit qu’Il existe Dieu croit que Dieu agit et 
parle du ciel sur la terre. Celui qui entend la parole de Dieu croit que ce jardin Me porte au-dessus de 
lui sur le trône des chérubins et des séraphins, afin que ceux qui sont dans le jardin entendent Ma parole 
et l’écrivent sur la terre. 

Israël, Israël, l’homme faible d’esprit, l’homme dispersé, l’homme soumis à tout ce qui est fait 
par l’homme, un tel homme n’est pas bon pour Dieu. Dieu a besoin d’un homme divinisé par son désir 
ardent de Dieu. Je n’ai rien à faire avec un homme dispersé. J’ai besoin d’un esprit et d’un corps unis 
dans Mon Esprit, et c’est pourquoi Je vous ai toujours enseignés, Mon peuple, à être tels que Je le 
souhaite, afin que vous soyez Mon enfant, et afin que Je puisse vous connaître, Mon fils. Je ne connais 
que les Miens, et chacun connaît aussi les siens. C’est une grande chose pour l’homme de pouvoir 
enseigner la vie divine sur terre, car l’homme est dispersé, il est enfilé aux chemins que ses pas les a 
tracés. 

L’homme n’est resté qu’un esprit de femme. Comprenez-vous, Mes enfants, ce que Je vous dis? 
J’ai créé l’homme d’un mâle et d’une femelle, afin qu’il soit complet en esprit l’homme, qu’il ne soit ni 
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seulement mâle ni seulement femelle. Mais voici, ce qui est écrit chez les prophètes de même se passe 
aujourd’hui. Il est écrit: «Malheur à la génération sur laquelle domine l’esprit de femme!» Femme ne 
désigne pas le corps féminin. Femme signifie légèreté, absence de virilité, un homme incomplet en 
esprit. Ma Vierge Mère était elle aussi, physiquement, une part féminine, mais elle était pleinement 
homme en esprit. Homme désigne l’être divinisé. Que faire de l’homme terrestre? Celui-là n’est qu’une 
femme; il erre sans but précis; il agit selon son esprit. Et que signifie errer sans but précis? Voyez, J’ai 
prêté attention aux paroles d’un petit enfant de Mon peuple qui disait qu’un homme peut marcher sur 
les routes tout en restant couché dans son lit. Voilà comment cela se passe, mes fils: l’homme parcourt 
le chemin vers sa maison, et une fois arrivé chez lui, il repart par le même chemin; tantôt il le mesure, 
tantôt il le pèse, tantôt il compte les pierres, tantôt il les met dans son sac, et il marche ainsi chargé, le 
chemin derrière lui et le sac du chemin, jusqu’à ce que son sac de pierres se brise, et que les pierres, en 
tombant, lui écrasent les pieds, et l’homme ne se rend pas compte qu’il est boiteux et que ses pieds sont 
écrasés, ses pieds de son esprit-même. Un tel homme ne demeure que né d’une femme, d’une femme 
seulement, Mes fils. 

Israël, Israël, prends garde, Mon fils, à l’homme frivole, à l’homme qui suit ses propres voies et 
le chemin derrière lui. Toi, Mon peuple, sois homme et femme à la foi; Mon fils, sois un époux et une 
épouse; Mon enfant, sois un homme accompli, tel que J’ai créé l’homme lorsque Je l’ai créé. 

L’homme qui se laisse séduire par le diable, celui-là chute du ciel. Israël, ne t’arrête pas sur ton 
chemin avec celui qui écoute les murmures du diable. Qu’est-ce que le murmure du diable? Le murmure 
du diable, ce sont les commérages, la calomnie, les médisances, le mensonge, l’accusation, les 
indiscrétions, la recherche des secrets, les cachettes dans l’obscurité, celles qui sont protégées de la 
lumière, et la foi de l’homme en tout cela; voilà le murmure du diable. Et le murmure du Seigneur, 
qu’est-ce que c’est? C’est la Parole, mes enfants; la Parole qui enseigne la paix du ciel, l’amour, le 
pardon, l’humilité, la pensée humble, et tout ce qui ressemble à Dieu en l’homme. Voyez-vous, mes 
enfants, ce que signifie le mot «homme»? C’est un grand mot, mes petits-enfants. 

Je vous l’ai enseigné, Mon peuple, Je vous l’ai toujours enseigné; J’ai aussi transmis un 
enseignement précieux aux fils de Mon jardin, et ils vous ont dit: «Ne parlez pas en secret, ne laissez 
pas Mon peuple parler deux à deux.» Mes fils, l’esprit du mal vous utilise si vous n’écoutez pas les 
enseignements du ciel. Vous ne devez parler que du Seigneur, Israël, car toute autre parole est nuisible, 
mais néfaste, Mon fils. C’est ainsi que J’ai dit: «Mon enfant, prends garde ce que tu fais du temps, fais 
attention à ce qu’il te fait, car le temps doit être absorbé par l’éternité, Mon fils.» Comment ça, Mon 
Israël? Voilà, Je vous le demande: avez-vous compris ce que Je vous ai dit quand Je vous l’ai dit? Et si 
vous ne l’avez pas compris, êtes-vous venus Me demander de vous enseigner ce que signifie cette 
parole? Maintenant, Je viens vous le dire. 

Mon enfant, petit enfant, chaque instant de ta vie doit être approprié et digne d’être saisi et placé 
entre les choses qui seront dignes de l’éternité. L’Écriture exhorte ainsi: «Rachetez le temps!» Je t’ai 
établi sur terre et dans le temps, Israël, Mon peuple d’aujourd’hui, pour racheter le temps avec toi, Mon 
fils, ce temps englouti par la vanité, par l’homme du temps perdu par l’homme. Le temps a trop 
d’ennemis, et il est difficile d’en arracher un instant pour le placer dans l’éternité. Tous tes instants, Mon 
Israël, doivent être conformes à ceux qui sont dignes d’être engloutis par l’éternité. Peut-être ne sais-tu 
pas comment accomplir cette œuvre, mais pourquoi est-ce que Je viens sans cesse t’enseigner? Je 
t’enseigne afin que tu saches, fils d’Israël. 

Ils se demandent encore, Certains d’Israël se demandent encore: «Pourquoi parle-t-Il tant Dieu, 
si souvent, et tellement? Dieu n’a-t-Il rien d’autre à faire? Il n’en a été jamais ainsi.» Il n’en a jamais 
été ainsi, Mes enfants, mais il en est ainsi maintenant, comme il est écrit du fleuve de la vie, qui coulera 
et débordera. Le fleuve, c’est la Parole. Or, il en est ainsi, selon ce qui est écrit de la loi de l’Éternel, 
dont toutes les nations de la terre tireront des enseignements, se dirigeant vers la montagne de l’Éternel, 
vers la loi de vie. C’est pourquoi Je parle souvent et fréquemment d’en haut, ô Mon peuple, pour vous 
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enseigner la naissance de l’Éternel en l’homme, et pour que l’homme soit pleinement homme, car Dieu 
a créé l’homme selon son modèle, ô Israël. Écoutez ce que Je vous dis encore: Dieu a créé Israël selon 
son modèle, et lorsqu’Il l’a créé, Il l’a appelé Israël selon ce modèle, et beaucoup de ceux qui ne 
connaissent pas Dieu font des signes et s’étonnent du nom d’Israël, du nom par lequel Je t’appelle, Israël. 
Lorsque J’ai créé l’homme de la terre, de l’eau et de l’Esprit divin, Je l’ai créé homme et femme et je 
l’ai appelé homme. Lorsque J’ai créé Israël, j’ai divisé les peuples de la terre en deux, et J’ai pris une 
partie des deux pour Moi, et Je l’ai appelée Israël. De qui ai-Je tiré Israël? Je l’ai tiré d’Abraham, d’Isaac 
et de Jacob, et Je l’ai appelé Israël. Peu de temps après, l’esprit du mal s’est infiltré, de sorte que Mon 
œuvre soit foulé à pied. Alors, voyant Mon œuvre menacée, J’ai aussi divisé Israël en deux. L’esprit du 
mal agissait avec habileté, mais J’ai prononcé une parole prophétique et, dès le sein maternel, J’ai 
annoncé la division d’Israël en deux nations, J’ai donné un nom à Israël pour toujours et J’ai dit: «De 
Jacob naîtront les fils de Dieu, et d’Ésaü naîtront les fils des hommes», et J’ai appelé Jacob Israël. Ainsi 
naquit Israël. Israël et Édom étaient les noms des deux nations issues d’Isaac. De Jacob et Ésaü, elles 
changèrent leurs noms en Israël et Édom, et ce jusqu’à présent, jusqu’à Ma venue visible. Il en était de 
même au temps de la première terre. Il y avait des fils de Dieu et des fils des hommes. Les fils de Dieu 
descendaient de Seth, et les fils des hommes descendaient de Caïn. Huit peuples s’échappèrent alors, et, 
après un certain temps, Je fis de nouveau une séparation. Depuis lors, Moi et Ma parole marchons avec 
Israël jusqu’au fin de la marche, et Édom poursuit aussi son chemin jusqu’au terme du sien. Son voyage 
s’achève, mais Je vous le dis, il est déjà achevé. Seulement, il ignore ce que signifie la fin de sa marche, 
car l’œuvre de Dieu est esprit et mystère, et Je ne révèle pas mon mystère à mon ennemi. 

La naissance du Seigneur est un grand mystère, la naissance d’Israël est un grand mystère, le 
Seigneur et Israël sont un grand mystère. Je viens vous supplier, Mon peuple, Je vous supplie, Mes fils, 
d’être sages et de comprendre les mystères de Dieu, qui ont agi et agissent encore en secret depuis des 
siècles. C’est pourquoi J’ai dit: Heureux l’homme qui garde Dieu comme père, car celui-là connait de 
Dieu Ses mystères. Il est faibli Edom, il est affaibli à cause de sa contrariété, puisqu’il n’a plus voie 
écrite devant, et il voit ça. Il a été vaillant dans le temps écrit pour l’éprouve d’Israël, pour tremper Israël, 
car Israël signifie l’homme qui garde Dieu en son esprit. Moi, Je ne pouvais pas Me tenir sous le 
vêtement d’Edom, car il M’enveloppait dans ses vêtements pour se tenir à Ma place. Mais Moi, Mes 
fils, Je suis Celui incompris de ceux crées par Moi, et Je suis incompris par les choses crées par l’homme, 
car Je suis Dieu des visibles et invisibles, mai qui pourrait comprendre, celui qui a son esprit? 

O, Israël, parle toujours de Dieu, Mon fils, car Il t’a créé et t’a accompagné à travers les âges 
jusqu’à aujourd’hui, Mon fils, et tu es le plus petit être avec lequel Je veux mesurer tout ce qui a été 
jusqu’à présent; mesurer, peser, achever l’œuvre et donner la vie éternelle au nouveau ciel et à la 
nouvelle terre où la justice et ses enfants habiteront, car grande est l’œuvre de la naissance du Seigneur. 

Les fils des hommes, les fils d’Édom célèbrent la naissance du Seigneur, mais non pour le 
Seigneur, mais pour eux-mêmes, car ils aiment célébrer et dominer le temps. O, Israël, Israël, lève-toi 
comme un vaillant guerrier et œuvre à la rédemption du temps, car c’est pourquoi Je t’ai dit: «Vois ce 
que tu fais du temps, vois ce qu’il te fait». Donne-Moi ton temps, demeure avec Moi dans le temps afin 
que nous puissions le racheter, Mon fils. 

Ne reste pas là comme un bouche-trou auprès de Mon peuple, toi qui ne sais pas être un fils de 
Dieu. Israël, ne permets pas à l’homme faible, à l’impie, de prendre place parmi ce peuple et de se croire 
d’Israël. Que t’ai-je dit, Israël? J’ai dit que Dieu se révèle quand il est en l’homme, et que l’homme se 
révèle quand il n’a pas Dieu et Je t’ai dit ce que tu dois faire d’un tel homme. Je t’ai dit de lui montrer 
ce qu’il est, ce qu’il est et ce qu’il doit faire. Et seulement s’il fait naître Dieu en lui, alors seulement 
vois ce que tu dois faire de lui, car Je te le dis encore et encore: la naissance de Dieu en l’homme est une 
œuvre grande et un grand mystère. Devant l’homme en qui le Seigneur est né et a grandi, toute puissance 
terrestre et humaine, toute sagesse, tout langage et toute résistance s’effacent, car ce n’est plus l’homme 



La Parole de Dieu – 1996.01.08. 

4 
 

qui habite en lui, mais le Seigneur, les Fils; le Seigneur dans la puissance qu’il a acquise par sa 
résurrection d’entre les morts, par sa naissance en l’homme. Amen. 

Celui qui craint l’homme, voilà le châtiment de la vanité humaine. Celui qui craint Dieu, celui-
là garde Dieu pour son Maître. Mes fils, Mes fils, celui qui ne craint pas Dieu n’a pas le Seigneur pour 
Maître, et un tel homme est son propre maître, maître et esclave à la fois, un homme sans tête, qui perd 
son temps et néglige sa rédemption. 

œuvrez pour Ma naissance en vous, Je vous le dis, vous en qui Je ne Me manifeste pas. Celui 
qui ne le peut pas, se replie sur lui-même et, par conséquent, ne le peut pas. Celui qui ne le peut pas, par 
manque d’amour saint, ne le peut pas. Celui qui veut et dit qu’il ne le peut pas, celui-là manque de la 
prière de supplication, comme Je vous l’ai dit par la langue des enfants de Mon jardin. Quiconque ne le 
peut pas ne porte pas le Christ en lui. Mes fils, Mes fils, J’ai toujours dit que l’homme n’a pas besoin de 
lutter pour être avec le Christ en lui; il a besoin d’amour pour le Seigneur et de s’incliner, afin que le 
Seigneur puisse entrer dans l’humilité de son cœur; il a besoin de maîtrise s’il le veut et ne le peut pas. 

Mes fils, qui œuvrez pour Israël, Je vous le dis, qu’il y a parmi ceux de ce peuple qui 
n’accomplissent pas Ma parole de préparation, et si Je le dis à l’un d’eux, savez-vous ce qu’il fait? Il 
vous saute dessus et vous accuse, et ils s’accusent mutuellement et sont jugés. Oh, ce n’est pas le procès 
en lui-même qui est le plus agaçant, Mais votre inaction est la véritable colère qui devrait vous faire 
vous lever, vous qui restez silencieux et n’agissez pas pour la préparation de Mon peuple. On dit: «Qui 
possède instruction, celui-là possède une voie ouverte». Voyez-vous, Mes fils? C’est comme à l’école. 
Beaucoup, parmi le peuple, ne sont pas intelligents, ils n’apprennent pas Mon livre, ils aiment perdre 
leur temps, tout comme un écolier paresseux qui, à l’école, ne retient pas ses leçons parce qu’il flâne, 
parce qu’il n’aime pas étudier. Mon peuple a oublié que J’ai mentionné le tamis d’où passera le blé sec, 
le grain sec. Moi, Mes fils, Je ne tire personne maintenant, et celui qui n’est pas comblé en Dieu, Je le 
ferai passer au tamis, car le tamis est toujours entre Mes mains, jusqu’à ce que Je n’y voie que du grain 
pur et entier, sans exception. Je suis avec le blé dans le tamis et Je soutiens le blé entier et comblé. Allez 
au moulin pour voir ce qu’il advient du blé jusqu’à ce qu’il soit moulu et bon pour faire du pain. 

Mon peuple, J’ai été avec vous afin de vous greffer et de vous rendre dignes, afin de vous 
présenter à mon Père et de réjouir le Père, car le Père pleure Ma miséricorde, et vous, vous ne pleurez 
pas. Oh, combien les larmes versées devant Dieu sont douces! Elles surpassent tout bonheur, elles sont 
la joie sainte. Voici, il y a un jour, Je vous ai dit, Mon peuple, d’apprendre l’œuvre de la joie sainte, et 
si vous y goûtez, Mes fils, alors vous saurez Qui est Dieu et vous serez touchés par Moi. Si vous aviez 
suivi votre chemin vers Moi de cette manière, vous sauriez aussi ce qu’est l’amour qui vous donne 
naissance, et ce qu’est votre naissance de Dieu. Apprenez, Israël, l’œuvre de la joie sainte, car si Je vous 
repousse, vous n’atteindrez pas cet état céleste qui est au-dessus de vous. Je vous accorde, mon peuple, 
un cœur rempli d’amour pour Moi. Apprenez à ressentir Qui Je suis. Apprenez à croire, père, que Je suis 
tout ce que vous avez. 

O, Israël, épouse promise à Moi, ton cœur d’épouse est caché en son Époux. Israël, Mon épouse, 
cherche-Moi, Ma bien-aimée, cherche-Moi, car Je me laisse trouver, et Je te donnerai des moments de 
joie sainte. Cherche-Moi! Je suis près de toi; Tende ta main. Apprenne Me sentir, et prenne-Moi dedans 
et réchauffe-Moi comme un petit bebe qui attend amour, et nourriture et chaleur et sommeil caressant 
dans les chauds bras de l’amour. Je veux t’appeler Mon bien-aimé, Mon peuple, Mon épouse. C’est la 
fête du désir saint avec toi, c’est jour de fête sainte. Le désir saint se naît en toi et se fait parole, et se fait 
action et Dieu en toi, Mon fils, Mon épouse. Oh, Mon fils bien-aimé, la joie sainte c’est la voie qui te 
fait Me sentir embrassé avec toi et non séparé de toi. Oh, combien M’ont-ils aimé ceux arrivés déjà à 
Moi pour leur témoignage de leur amour envers Dieu! L’amour de Dieu apporte la victoire du ciel sur 
terre, afin que Je t’aie outil toi, enfant Israël, car toi, Mon fils, tu as Ma parole qui est ton chemin vers 
la lumière qui va venir avec Moi. 
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Vous Me manquez, Mon peuple. Vous Me manquez, Je vous aime, et tellement peu vous Me 
comprenez quand Je vous dis combien vous Me manquez! Je veux partager des moments éternels avec 
vous. Je suis l’Époux, vous êtes l’Épouse. Ne comprenez-vous pas ce que Je vous dis? Ne savez-vous 
pas ce qu’est un mariage, l’union du ciel avec la terre? Il y a de la joie dans le monde lors des noces 
terrestres. Voici le Père qui attend Ma joie avec Mon épouse. Le Père a pitié de Moi, car Il M’a choisi 
seul, et pour faire pour Moi une épouse, Il ne M’a pas épargné pour Me garder auprès de Lui, et M’a 
envoyé à la mort, afin que Je puisse enfanter Mon épouse dans la douleur, et avoir une épouse ressuscitée 
par Ma mort et Ma résurrection. Quel père aurait la patience de donner son enfant à la mort pour racheter 
son peuple de la mort? Aucun père terrestre ne peut voir son enfant mourir de sa main s’il est un vrai 
père. Mon Père M’a donné par amour pour Mon épouse, et Il a souffert comme un Dieu en Me donnant. 

O, Ma petite épouse, Ma plus jeune fille, J’ai travaillé dur pour te prendre pour épouse. Viens, 
viens, marions-nous, car Je viens. Lève-toi, apprenons à nous aimer, car au mariage, le Père contemplera 
votre amour. Car le Père M’aime et Me désire avec une épouse vertueuse, et il désire des noces entre 
ciel et terre. Marions-nous, Israël, Mon épouse, car le Père, le Roi, rassemble Ses invités pour les noces 
de Son Fils. Amen, amen, amen. 
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